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  Fiche d'information : 43 millions de personnes déracinées par la guerre  
 
 
Personnes déplacées à l'intérieur de leur propre pays (PDIP)

1
 : 27,1 millions de personnes cherchent à se protéger 

de la violence tout en restant à l’intérieur des frontières de leur pays.  
 

 Plus de la moitié des PDIP du monde se trouve dans les 6 pays suivants : Colombie (3,3 millions), République 
démocratique du Congo (plus de 2 millions), Pakistan (1,9 million), Irak et Somalie (plus de 1,5 million chacun) 
et Soudan (1 million). Les personnes déplacées ont moins de droits que les réfugiés.  

 Les conflits dans le nord-est de la République démocratique du Congo ont déplacé des centaines de milliers 
de personnes; à la fin de 2009, le nombre de déplacés était estimé à 2,1 millions.  

 Depuis le milieu de 2009, au moins 3 millions de personnes ont été déplacées au Pakistan en raison du conflit 
dans le nord-ouest du pays. Bien que 1,1 million de ces personnes aient pu retourner chez elles en 2009, 1,9 
million d’entre elles étaient toujours déplacées à l'intérieur du Pakistan à la fin de l'année.  

 La situation dans le centre et le sud de la Somalie s'est encore dégradée, entraînant le déplacement de 300 000 
personnes en 2009. À la fin de l'année, le nombre estimé de déplacés en Somalie avait augmenté à 1,55 million.  

 Au  Soudan, le nombre de PDIP protégées ou assistées par l’UNHCR était d'environ un million à la fin de 
l'année.  

 Au cours de 2009, un nombre important de personnes a également été déplacé à l'intérieur de l'Afghanistan, du 
Sri Lanka et du Yémen.  

 

Réfugiés et demandeurs d'asile
1 
: 15,2 millions de réfugiés ont fui vers un autre pays pour se protéger de la violence. 

Un million de demandeurs d'asile supplémentaire a sollicité une protection en vertu du droit international et est en attente 
d’une décision.  
 

 Le plus grand nombre de réfugiés et de demandeurs d'asile provient des Territoires palestiniens (4,8 millions), 
de l'Afghanistan (2,9 millions) et de l'Irak (1,8 million).  

 Dans l'ensemble, la diminution du nombre de réfugiés dans certains pays a été contrebalancée par des exodes 
vers d'autres pays en raison de la reprise ou de la poursuite de conflits, notamment en République 
démocratique du Congo et en Somalie. 

 Les pays en développement ont accueilli 8,3 millions de réfugiés, soit 80 % de la population mondiale des 
réfugiés. Les 49 pays les moins développés ont offert un asile à 1,9 million de réfugiés.  

 L'Asie a accueilli plus de la moitié de la population mondiale des réfugiés (54 %), suivie de l'Afrique (22 %), de 
l'Europe (16 %), de l'Amérique du Nord (4 %), de l'Amérique latine et des Caraïbes (4 %) et de l'Océanie (0,3 %). 

 Le Pakistan est le pays qui a accueilli le plus grand nombre de réfugiés, soit 1,7 million, à la fin de 2009. D'autres 
grands pays d'accueil incluent l'Iran (1,1 million), la Syrie (1,05 million; estimation du gouvernement), 
l'Allemagne (594 000) et la Jordanie (451 000; estimation du gouvernement). Ces cinq principaux pays d'accueil 
de réfugiés comptent près de la moitié (47 %) de tous les réfugiés relevant du mandat de l’UNHCR.   

 
 

Principaux problèmes de santé des réfugiés et déplacés  
 
La rougeole 
La rougeole reste une cause majeure de mortalité chez les enfants des pays en développement, avec près de 30 
millions de cas et 350 000 décès par an

2
. Chaque jour, près d'un millier d'enfants meurent de la rougeole, surtout en 

Afrique et en Asie, le plus souvent de complications liées à la pneumonie, à la diarrhée et à la malnutrition. Ces chiffres 
sont encore plus choquants lorsqu'on sait qu'il existe, depuis plus de 30 ans, un vaccin efficace et peu coûteux. Un 
nombre élevé de déplacés, souvent affaiblis par leurs déplacements, courent un grand risque. Ainsi, la rougeole est l'une 
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des premières et principales préoccupations des équipes MSF lorsqu’elles commencent à travailler dans un camp. En cas 
d’épidémie de rougeole, les équipes MSF fournissent des soins aux patients (traitement des symptômes de malnutrition 
après la rougeole, etc.) et mènent une campagne de vaccination contre la rougeole si les autorités locales le permettent.  
 
Le choléra 
Le choléra, transmissible par contact féco-oral, résulte de l’absorption d’eau ou d’aliments contaminés. Dans les régions 
où cette maladie est endémique, un nombre élevé de déplacés qui vivent dans des camps aux infrastructures sanitaires 
défaillantes ou inexistantes court un grand risque de la contracter. En 2009, MSF a traité plus 130 220 personnes 
souffrant du choléra.  
 
La malnutrition 
Les enfants de moins de cinq ans sont les plus susceptibles de souffrir de malnutrition. Toutefois, les aliments 
thérapeutiques prêts à l'emploi offrent une lueur d'espoir aux organismes d'aide et aux gouvernements dans le 
traitement de cette maladie évitable. MSF estime que seulement 3 % des 20 millions d'enfants qui souffrent de 
malnutrition aiguë sévère reçoivent le traitement dont ils ont besoin. En 2008 et 2009, plus de 720 000 enfants (dans 34 
pays) ont été soignés pour la malnutrition dans le cadre des projets MSF.  
 
La santé des femmes 
Selon des estimations datant de 2008

3
, près de 358 000 femmes dans le monde - 1 000 femmes chaque jour - meurent 

des suites de complications durant la grossesse et l'accouchement. Parmi les réfugiés et les déplacés, 70 % à 80 % sont 
des femmes et des enfants. MSF tient compte de la vulnérabilité particulière des femmes dans son approche 
opérationnelle et prête une attention spécifique aux femmes qui vivent dans des camps, en adaptant ses infrastructures 
logistiques (abris, emplacement des toilettes, eau et nourriture). De plus, malgré les difficultés (peur des représailles, 
stigmatisation et loi du silence), MSF offre des soins médicaux et psychologiques aux survivants de violence sexuelle.  
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